« Au sujet de l’atelier sur : Le pardon, ni victime ni bourreau » de Jean Marie Gerbenne.
J’ai ressenti lors de cet atelier beaucoup de bienveillance, de respect, d’amour, … et surtout l’envie farouche du conférencier Jean Marie Gerbenne de nous faire progresser, de faire le nécessaire pour que nous arrivions à évoluer, à  aller mieux.
Ma présence à cet atelier était pour aller mieux, ayant vécu un traumatisme de gestes incestueux dans l’enfance. Cet atelier m’a permis grâce aux exercices et à la guidance de Jean Marie de mieux comprendre, de mieux conscientiser, de découvrir des aspects de mon vécu que je n’avais pas encore réalisés et que je n’avais pas encore mis en mots.
Les exercices, couplés de la guidance d’une personne non seulement très expérimentée, mais aussi excellente dans son domaine m’a permis de faire un grand pas non pas vers le pardon qui est une position haute et donc faussée. Mais vers le fait que ma place n’est ni celle d’une victime, ni celle d’un bourreau. Penser être une victime, serait un jugement sur un vécu qui nous place, nous donne une position où l’on ne peut pas s’en sortir. Ce qui m’empêchait d’évoluer, m’empêchait de moins souffrir et qui me gardait dans un cercle vicieux de Tristesse/ Impuissance/ Colère.
L’atelier sur « le pardon, ni victime, ni bourreau » m’a permis d’aller mieux et de commencer à sortir de ce cercle vicieux. 
Je remercie que cet atelier existe car il m’a fait beaucoup de bien, me fait évoluer, …
Je remercie Jean Marie qui non seulement est excellent dans son travail, dans la guidance, la bienveillance, le respect et l’évolution de l’autre. Et surtout à sa farouche envie que nous allions mieux. Il DONNE la conférence, il DONNE avec grande générosité. Et par conséquent PRENDRE cet atelier permet de bénéficier de ce partage (avec des exercices et une guidance très réfléchis), de cette grande générosité, de cet amour donné.
Je suis emplie de gratitude et j’espère pouvoir à mon tour, un jour, pouvoir donner ce que j’ai reçu. GRAND MERCI à Jean Marie, qui pour moi est un modèle à suivre ; qui nous guide sur le chemin de la survivance au traumatisme, l’acceptation d’un vécu, grâce à son dévouement et son excellence à aider et à faire évoluer les autres dont moi-même. 
Florence Gay-Mismacq »
